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LE NAVIKE.
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E capitaine et le navire sont deux grands amis. Il
y a longtemps qu'ils voyagent ensemble et ils sont
contents l'un de l'autre. Ensemble ils ont eu bien
des mauvais jours et des nuits sans repos. En-
semble ,8 ont lutté contre la mer et le vent, four-
nissant l'un sa force et l'autre son inle ligence, es-
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"""^ ^'''^°" ^'' '•«"«™' «omplèteme.U vain «rDans la bonne comme dans la mauvaise fortune ils sont restasun,s, comme l'âme est unie au corps. Car l'homme est unnavire dont l'âme est le capitaine. La traver. e qTl ,u fa^Mire pour arriver au port céleste, c'est la vie, et elle se
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8U1 péniblement au milieu de cet Océan semé ÂoZl!Ziest l'humanité, et que les orages travaillent sans cosse
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1 est léger malgré sa masse, et comme il co u- b en surla vague! Regardez ces machines puissantes qui rànStele font mouvoir. «Aucun autre n'en a de semllblL Ecoutezcomme .1 respire bruyamment, et comme il se sou Ive q u u d i
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En e devous les battements de son hélice 7 C'est elle qui travaille bien

à la mer, ag.le et souple comme la queue d'un pdsson maTsforce comme cent baleiru3s. AU! vous verrez comme'
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défend, quand la mer se jette sur lui pour l'engloutirT
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Ces' le modèle de l'homme v^phionv ^t r .o luuuiiiic veuueux et ferme qui ne cède


